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L’homme aux cheveux gris et au cœur d’or.
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Baba était un homme simple, avec un cœur en or. 

Chaque vendredi, il allait au marché. Pas seulement pour 

vendre ses produits, mais surtout pour écouter les gens, leur 

tendre la main, et offrir un sourire à ceux qu’il croisait. 

 

Il vendait avec soin, avec amour. Mais ce que les gens retenaient 

le plus, ce n’était pas ce qu’il vendait. C’était lui. Sa présence, 

sa douceur. 

 

Baba, c’était la gentillesse faite homme. Il n’aurait jamais fait 

de mal, même pas à une mouche. 

Ses paroles donnaient de l’espoir. Ses gestes parlaient d’amour. 

Son cœur brillait à travers tout ce qu’il faisait. Et même après, 

sa bonté vivait encore dans ceux qu’il avait touché. 



 



 



 



 

Les montagnes de Geznakh 
 

Baba est né dans le village isolé de Geznakh, perché haut dans 
les montagnes de l’est de la Turquie. 
Le village était entouré de forêts luxuriantes et de rivières 
d’une clarté cristalline. La vie y était simple, mais dure. 

Les habitants vivaient en autonomie, grâce à l’agriculture et à 
l’élevage. Il n’y avait ni électricité, ni eau courante. Le rythme 
de chaque jour suivait celui des saisons. 
Malgré les difficultés, la communauté était soudée. Les 
traditions et les fêtes partagées tenaient une place importante 
dans la vie du village. 

Baba a grandi comme le plus jeune de cinq enfants, dans une 
famille pleine d’amour. 
Malheureusement, la famille a perdu deux de ses frères très 
jeunes, une douleur qui a profondément marqué leur vie. 

Dès l’enfance, Baba aidait dans les activités d’élevage et 
d’agriculture. 
Les hivers à Geznakh étaient rudes, mais à l’intérieur des 
maisons, il y avait de la chaleur et de la solidarité. 

On s’y réunissait autour du feu pour raconter des histoires. Les 
gens trouvaient du réconfort dans leurs traditions et leur foi. 

Très jeune, Baba fut marié selon la tradition de sa culture. 
Heureusement, il aimait sa femme, et ensemble, ils ont 
construit une grande famille. 



 

Ils ont eu neuf enfants. Mais leur première fille est décédée à la 
naissance — une perte immense, qui a pourtant uni la famille 
davantage. 

Baba avait quatre fils, mais il rêvait d’avoir une fille. 
Il fit une promesse à Dieu : si son quatrième enfant était une 
fille, il sacrifierait un mouton et organiserait une grande fête 
pour tout le village. 

Quand son vœu fut exaucé, il tint parole. Le village entier 
partagea leur joie. 

Sa jeunesse à Geznakh, avec ses épreuves et ses traditions, 
forma les fondations du chemin qui allaient, un jour, le mener 
jusqu’en Europe. 

 

 


